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Incontinent l'on sépara
Les officiers d'avec les soldats,
Au séminaire, ils sont tous renfermés,
Fort indignés d'etre considéres,
Etant d'une noblesse originaire,
Accoutumés aux travaux mercenaires,
De forgeron, tanneur et cordonnier,
D'habile taileur et de fin perruquier. (1)

Maudit rebelle que feras-tu
A présent que te voila battu ?
Demanderas-tu pardon de ton Roi ?
De ce que tu as osé mépriser la loi,
Convertis toi, crois moi, devient fidèle,
Ouvre les yeux sur ton sort malheureux,
Tu changeras tes projets dangereux.

Arnold si tu viens rattaquer,
Tu te feras bien étriller,
Quoique tu oses, écriivant au Congrès,
Dire que dans peu tu 'auras enlevée,
Cette ville orgueilleuse de Québec.
Mais prend bien garde d'y être mis au sec,
Crois moi, tu sais bien mieux maquignonner,
Que tu saurais nous épouvanter.

Celui qui a fait la chanson,
Est un de ces braves lurons,
Qui te feront éprouver vivement,
Ce qui t'en coûtera dans ce moment,
Où tu paraitras devant nos murailles,
A qui tu n'as pu donner de courage,
Que par l'espéranco d'un grand pillage."

J. M. LEMO1B.

'The old song ontirely agrees with Col. H. Caldwell's (an oye-witness) descrip-
tion of the invading host (though Bancroft tells a different story). " blacksniths,
shocmakers, tanners, etc.," says Caldwell, the companion-in-arms of Jas. Wolfe.


